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“LE GUIDE”
—_—

Vous offre un grand nombre de lee

  
FES Rat

  

faut annoncer dans la Beauce

“Le Guide”, voilà le journal que

vous devez considérer.
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teurs qui demain seront vos clients

N'hésitez pas, “Le Guide” c’est 5
votre chance.
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LE VII EMPRUNT DANS LA

7 mai 1945

%

Ste-Marie 134,060 91

Vallée-Jet 15,750 79

St-Joseph . 107,650 111

E.-Broughton

Brough. Sta. . . . 32,250 68

Tring Jet, St-Sé-

vérin, St-Jules 24,600 72

Beauceville, N.-Dame,

St-Simon 48,150 80

St-Ephrem 7,900 98

St-Georges 167,450 90

St-Martin . 53,600 117

St-Côme, St-

Théophile 60,050 115

St-Elzéar . 32,650 108

St-Honoré 26,600 105

St-Benoît . 18,150 90

St-Victor . 2,550 49

St-Frédéric 13,100 61

TOTAUX . 744,400 —
 

 

ENTRONS DANS
SOGIETE ST-JEAN-BAPTISTE

 

Cette semaine, la société Saint-

Jean Baptiste de Québec lance u-

ne campagne de recrutement des

familles,
Tous les Canadiens français et

spécialement les chefs de famille

devraient se faire un devoir d’en-

trer dans nos rangs. La Société

Saint-Jean-Baptiste désire inté-

resser tous les nôtres à la grande
oeuvre d'éducation nationale plus

aigu, à éveiller la conscience na-

tionale est un travail de chaque

jour et s'impose à chaque citoyen.

Si l’anonce de la cessation des

hostilités en Europe a causé une

grande joie, cette bonne nouvelle

ne doit pas nous faire oublier que

nos problèmes nationaux forment

la trame de notre vle et se posent

dans la paix comme durant la

guerre, La vie nationale commela

vie tout court est, en effet, une

oeuvre constante de dévelpppe-

ment de conservation, de cons-

truction et d’ascension.

Dans certains Conseils de la

Société des organisateurs visite-

ront les familles cette semaine

pour recueillir des adhésions,

Nous ne pourrons faire la même
chose ici mais nous invitons tous

nos lecteurs qui ne font partie de

la Saint-Jean Baptiste à entrer

dans ce groupement.

Donnez donc spontanément et

sans hésiter votre contribution

($1.00) a Yun ou l’autre de nos
officiers. M. Benoit Vachon est

trésorier et M. Edouard Boivin,
secrétaire. En retour, nous vous
remettons un document attestant

que vous avez versé la part fa-

miliale aux oeuvres de la société

nationale. Votre famille sera
fière de votre geste, vos enfatns

auront plus d'enthousiasme a de-
venir de meilleurs Canadiens

français.

A chacun de nous à une voca-

tion d’apôtre du bien, Sachons

l'exercer au moins par l'exemple.

! La Société Saint-Jean Baptiste
de Québec.

Conseil local de Ste-Marie Bce,

Joseph Ferland,

Président. 
 

LE COLLEGE FETE
Le 25 avril le Collège fêtait le

Frère Alfred, directeur, et le 27

on répétait la pièce pour le pu-

blic.
Voici le programme exécuté a-

vec succès,

1 Présentation des voeux au F.

Directeur consistant dans l’exé-

cution de l’écusson du Collège 3

couleurs: vert, rouge sur le fond

blanc. La maquette du collège

dans les flammes surmontée de la

croix bleu et du livre de l'éduca-
tion.

Puis le ler Acte du grand dra-

me. Le Trésor du Corsaire de Hen-

ri Guesdon rendu avec brio par

les acteurs que voici:

Le 26 avril le Collège présente le

Trésor du Corsaire

Drame en 4 actes de Hendi Gues-

don.

Dans un îlot se trouve le trésor

qu’un corsaire assagi conserva

pourle fils de sa victime, Com-
ment les fils de M. Mercier le dé-

couvriront-ils? Le vieux marin

: SON DIRECTEUR
YANN tenté par la fortune de-

vient infâme.

Comment GABYR  devient-il

l'assassin d’EHNRI/ Et prés du
blessé comment GABYR pardon-

nera-t-il à celui qui a tué soh pê-
re?

Personnages

M. Mercier Savant

Tremblay.

M. Erick Hanson, Ancien pirate...

(Parrain) Paul-Emile Tardif

M. Yann vieux marin breton

M. Roger Légaré.

Fils du professeur Mercier

 

M. Henri

Roger M. Jean Tremblay

Michel J. Jean-P. Lehouillier

Jean Le préféré de Parrain et
de Gab M. Robert Montminy

Gabyk Fils adoptif de Yann

M. Paul-H. Spenard

Joel le postillon M. Hector Doyon

Le médecin M. Paul-E. Gagné.
Comme numéro surprise il fut

présenté la danse écossaise par

un groupe de la maîtrise. Numéro
qui a enchanté ceux qui sont ve- 
 

Loo Obligations
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SALADA
Fétons joyeusement et pieusement nos
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Le 6 mai il eut une assemblée

des cercles Lacordaire et Jeanne

d’Are, il eut réception pour les nou-

veaux membres, actuellement nous

comptons 80 membres.

Fêtes des mères. — Dimanche, le

18 aura lieu dans cette paroisse la

fête des mères. À cette occasion,

une belle soirée est organisé par

Jes religieuses St-François d’Assi-

se, sous la présidence de M. le curé

Jules Turcotte.

Naissances. — M. et Mme Jean

Benoit Cliche, Carmen Cloutier an-

noncent à leurs parents et amis de

la naissance d’une fille baptisée par

son oncle M. l’abbé Charles Cliche

sous les prénoms de Marie, Louise,

Andrée. Parrain et marraine: M. et

Mme Léonce (Cloutier grands-pa-

rents porteuse Mme Grégoire Clou-

tier tante,

Décès. — C’est avec regret que

nous apprenons la mort de M. Ber-

trand Labbé, fils de M. et Mme Er-

nest Labbé survenueà l'hôpital de

Sherbrooke, à l’âge de 21 ans. Ses

funérailles ont eu lieu le 10 - mai

dans l’église paroissiale.

Nos sympathies.

 

Joyeux
anniversaire
Dimanche soir dernier au cours

@une fête intime.très réussie, on

a fêté à la résidence de notre di-

recteur M. Jean-M. Carette, le

cinquième aniversaire de ma-

rtage de M, et Mme Ernest Caret-

te. Ce fut une fête qui réunie en-

viron 30 personnes et au cours de

laquelle on s’est amusé ferme,

 

Parmi les invités nous men-
tionnons, outre M. et Mme E. Ca-

rette, M. et Mme Jean-M. Carette,
Mme Arthur  Beatllieu, M. et
MmeOmer Lainé de Québec, Mme
Origéne Maillet, M. et Mme Odl-

lon Lessard, M, e¢¢ Mme Camil

Darac, M. ét Mme Aristide Tardif
de Lévis, M, et Mme J.-T. Carette,
de Québec, M. et Mme Al, Tar-

dif de Lévis, M. et Mme Jos. Cha-
teauneuf, M, et Mme Amédée

Méthot, M. et Mme E. Savoie, M.
et Mme J.-T. Lacroix M. Albert
Faucher professeur 3 L‘U. Laval,

MM. Philippe Lacasse, Lionel

Chateauneuf, Joachim Provost,
Omer Gosselin, Raymond Lehoul-

lier, Léo Marcoux, Marcel Gré-
goire, Mlles Colette Grégoire, RI-

ta Drouin, Françoise Lehoullier,

Emérentienne Cloutier M, Drouin.

 

nus le 27 au soir,

Encourager les efforts de nos

jeunes dans l'art théatrale.

Grand merci aux Beaucerons

de Ste-Marie de leur collabora-

tion,

St-Georges
M. et Mme Laurent Roy de Qué-

bee ont passé la fin de semaine à

St-Georges chez M. et Mme E. Roy.

M. Roch Cloutier de Val Cartier vi-

sitait des amis de notre ville ré-

cemment.

Mlles Marie-Anna Bolduc et Lau-

rette Bolduc, G.M.G. étaient dans

notre ville il y a quelques temps.

Mlle Raymonde Thibaudeau passe

q'ielques jours en visite chez des

amis de Québec.

M. Jean-Roch Thibodeau était

parmi nous au cours de la dernière

fin de semaine.

LISEZ ET FAITES LIRE
NOTRE JOURNAL

GUIDE”, 9 SAINT-ANTOINE,

 

 

Lundi matin les peuples du mon-

de entier ont laissé s’échapper un

soupir de soulagement depuis long-

temps attendu lorsque la radio an-

nonça à univers que l’Allemagne

avait enfin capitulé sans conditions.

(l’est la victoire si chèrement ga-

gnée et achetée.

Il reste maintenant les jaunes du

Japon. Leur tour viendra avant

longtemps et la paix uprès laquel-

le les peuples soupirent depuis si

longtemps sera enfin notre récom-

pense.

Remercions le ciel pour sa gran-

de bonté. La victoire sur l’Allema-

gne est remportée et celle du Ja-

pon se dessine déjà. Encore une

fois remercions la divine providen-

ce et entonnons un “Te Deum“ de

reconnaissance.

A St-Georges
M. Edouard Lacroix M.P.P.

de retour d’un voyage de quelques

semaines aux Etats-Unis.

M. et Mme Ovila Poulin et leurs

enfants de Mégantic ont passé lu

fin de semaine en promenade chez

des parents.

Mlles Marguerite et Hélène Tawel

sont parties récemment pour un sé-

jour de trois semaines Grand-

Rapids, Michigan.

M. et.Mme AinUisuère et Mlle

Thérèse Gilbert se sont rendus à

Québec par affaires il y a quelques

jours.
M. Ovide Morin de Bagotville est

actuellement de passage dans sa

famille.

M. Yvan Côté de Drummondville

était de passage dans notre ville en

fin de semaine.

Mlle Isabelle Rhéaume est reve-

nue d’un voyage d'un mois chez des

parents de Chicoutimi.

M. et Mme Rémi Morin sont des-

cendus dans la capitale québeco;se

au cours de la dernière semaine.

M. Charles Marcoux est parti

pour Montréal où il résidera désor-

mais.

est

à

LISEZ NOTRE JOURNAL

UN HÉROS PARLE

  

L'un des premiers soldats cana-
dieus à combattre outre-mer, le
soldat Eugène Savard, du Royal
’2ième Régiment, de Rimouski, a
été chargé officiellement par le
omité national” des finances de
guerre d'adresser la parole, en fran-
cais, aux employés de lu région
ventrale du Canadien National, au
cours de la campagne du huitième
emprunt de lu Victoire, Le soldat
Savard servit d’abord en Sicile où
il fut blessé deux fois. Après un
séjour de quatre mois dans un ho-
pital il rejoignit la compagnie
commandée par le major Paul Tri-
quet, C.V., et prit part à la fameuse
hataille de Casa Berardi. Il s'en tira
sans même une égratignure. Blessé
une troisième fois, il fut rapatrié
après avoir passé deux mois dans
in hôpital canadien en Angleterre.
“sors de la première assemblée à la-
quelle il a adresse la parole, il a dé-
laré: “Ceux qui sont au front
oncentrehit tous leurs efforts vers

ta poussée finale. Devons-nous at-
endre moins de ceux qui sont au

pays?”  

STE-MARIE BCE

  

JEUDI, 10 MAI 1945

E!
 

   
Ste-Marie, Beauce

Le 26 avril M, et Mme Auguste

Chassé industriel (Rachel Coutu-

re) annoncent la naissance d’u-

ne fille baptisée sous les prénoms

de Marie, Josette, Aline, Franci-

ne. Parrain et marraine, M. et

Mme Philippe Chassé, oncle et

tante de l’enfant.

Le 2 avril Marie, Constance Li-
ne, fille de M. et Mme Charles

Chassé. Parrain: M. Germain

Chassé, Marraine Louise Chassé,

frère et soeur de l'enfant.

Le 5 avril Joseph, Michel, Da-

ris, enfant de M. et Mme Arthur

Giguère (Bernadette Tardif) Par-

rain et maraine: M. et Mme Her-

ménégilde Giguère.

Le 5 avril Joseph, Benoit, Wil-

liam, enfant de M. et Mme Phi-

lippe Lehoux journalier (Donalda

Plante). Parrain et marraine M.

et Mme Honorius Lehoux.

Le 7 avril M. et Mme Nazaire

Vachon avaient l’honneur de fal-

re part à leurs parents et amis de

la naissance d’un fils baptisé sous

les prénoms de Joseph, Alfred,
André.

Le 8 M. et Mme Albert Grondin

annoncent la naissance d’une

fille baptisée sous les prénoms de

Marie-Paule, Nicole. Parrain Be.

noit Grondin et marraine Mlle

Cécile Grondin frére et soeur de

enfant.

M, et Mme René Landry (Ju-

liette Grégoire) annoncent la

nalssance d'un garçon sous les

prénoms de Joseph, Archelas,

Grégoire. Parrain M. Achelas Pou

lin représentés par Jean-Charles

Landry. marraine Mme Achelas

Poulin.

Le même jour Joseph, Jacques

Bernard, enfant de M. et Mme

Gérard Ferland (Jeannine Tur-

mel) Parrain et marraine M. et

Mme Laval Turmel.

Le 12 avril M. et Mme René Roy
(Donalda Leblond) une fille bap-

tisée sous les prénoms de Joseph,

Aimé, Mare, André, Parrain M.

Aimé Leblund, marraine Liana

Laflamme.

Le 25 avril Jos. Emile, Jean, I-

rénée, enfant de M. ef Mme Iré-
née Provost (Cécile Turmel) Par-

rain M. Joachim Provost grand-

père de l'enfant. Marraine Éu-

génie Turcotte.

Le même jour Joseph, Lucien,

Jacques, Claude, enfant de M. et

Mme Arthur Labbé (Marie Corri-

veau) Parrain et marraine: M. et

Mme Lucien Lamontagne,
Le 29 avril M. et Mme Georges-

Auguste Faucher (Marcelle Gi-

guére) est né un fils baptisé sous

les prénoms de Joseph, Josaphat

Philippe. Parrain Josaphat Va-

chon maraine M..Adellenda Va-

chon.

Le méme jour Marie, Cécile,

Paulinie, Jocelyne, enfant de M.
et Mme Odilon Gosselin Rita Syl.

vain, Parrain et marraine M. et

Mme Léonidas Sylvain.

Le 2 mai M. et Mme Arthur

Marcpux cultivateur (Gemma

Turmel) un fils Joseph, Jacques,

Laurier. Parrain et marraine: M.

et Mme Arthur Marcoux.

Entons dans la Société St-Jean-

Baptiste

Ne renvoyer jamais a demain ce

que vous porvez faire aujourd’hui.

Ne dépensez pas votre argent

avant de l'avoir gagné.

LISEZ ET FAITES LIRE
NOTRE JOURNAL    

Décès de M.
Dupuis

Commandeur

 

Nous avons le regret d'annoncer

la mort de monsieur le comman-

deur Alphonse-Benoni Dupuis, sur-

venue samedi soir, à 11 h, à l'Or-

pholinat d’Youville. Il était âgé de

94 ans. Sa disparition plonge dans

le deujl des familles avantageuse-

ment connues à Québee, Giffard et

Détroit, Michigan.

Le commandeur Dupuis a évolué

au cours de sa carrière dans les

milieux industriels de la vieille ca-

pitale. Il a eu son bureau durant

de longues années dans la rue du

Pont. I] fut créé commandeur de

l’ordre de Saint-Grégoire le 30 dé-

cembre 1918.

Né à Sainte-Marie de Beauce, le

17 octobre 1851, il épousa à Québec,

le 2 juin 1874, dame Dulcine Bro-

chu. À la mort de son épouse, qui

survint en 1928, il se retira, à l’Or-

pheljnat, où il passa le reste de sa

vie. Il fut durant de longues an-

nées citoyen de la paroisse Saint-

Roch, dont il fut également mar-  

guillier. Fervent congréganiste, le

commandeur Dupuis faisait partie

de la congrégation de Saint-Roch

depuis le 25 mars 1876. Il fut éga-

lement un membre actif du Tiers-

Ordre et de l’Union de Prières. Sa

charité était agissante. Il a été l’un

des zélateurs de la Saint-Vincent

de Paul. Il aida aussi de son tra-

vail personnel et de ses deniers

d’autres oeuvres notamment la com-

munauté des Soeurs de la Charité.

Le commandeur Dupuis laisse

dans le deuil deux soeurs, Mme Cy-

rille Boivin (Joséphine), de Détroit,

Michigan, et Mlle Alexandrine Du-

puis, de Québec, une fille adoptive,

Mme René Picard, (Jeanne-Mance

Bergeron), un beau-fils, M. René

Picard, tous de Giffard, et un grand

nombre de neveux et nièces,

Ses funérailles ont eu lieu en la

chapelle de l’Orphelinat d’Youville,

mercredi matin, à 9 heures.

Nous prions la famille en deuil

d’agréer l’expression de nos très

vives condoléances.
 

Le Dr Eugène Fortin
officiellement candidat

Une rumeur a cireulé en Beauce |ne pression exercé par un grand

à l’effet que le Dr Eugène Fortin

avait refusé de se laisser porter

candidat créditiste en Beauce.

Nous sommes en mesure d'an-

noncer officiellement que le Dr For-

tin sera candidat jusqu'au bout. Cet-

te décision a été prise à la suite d’u-

 

nombre de créditiste qui se sont

rendus à Ste-Victor dimanche der-

nier. Cette nouvelle réjoui tous les

amis de la cause créditiste et ne

fait aucun doute. On doit donc

considérer le Dr Fortin comme can-

didat créditiste officiel.
 

La féte des meres...
une féte nationale

La fête des mères est entrée

dans nos moeurs, Elle donne lieu

dans nos foyers, à d’intimes et

très touchantes manifestations

de reconnaissance et d’affection.

Toutefois cette féte demande

un complément. Il faudrait lui

donner un plus grand retentisse-

ment social. Il ne suffit pas que

chaque enfant entretienne un

culte pour sa mère, il faut que la

société ait le culte de la mère,
parce que celle-ci est la meilleure

cuyrière du progrès social, du pro-
grès humain, donc la plus grande

bienfaitrice de la société. C’est le

titre que lui conféra un congrès

international tenu a Paris en
1936.

N'est-ce pas delle, en effet, que

dépend le vrai progrés, lequel con

siste avant tout dans l’améliora-

tion morale des individus? Cha-

que génération d'enfants, aimait

à dire Le Play. est comme une

ruée de barbares au sein de la

société. Or nous savons à qui in-

combe la charge “formidable” de

civiliser ces jeunes sauvages, prêts

à changer la société en un coupe-

gorge et un mauvais lieu.

Quand en 1912, aux Etats-Unis,

une femme de grand coeur, Miss

Anna M. Jarvis, de Philadelphie,

prit hardiment cette initiative de

réclamer une journée spéciale-

merit consacrée à la mère, elle en
formula ainsi les buts: “Faire ho-

norer les mères et resserrer le lien

familial, INSPIRER A LA NA-

TION ET A TOUS LES HOMMES

LE DESIR DE PROTÉGER LA

FEMME ET LES ENFANTS”.

Nous ne devons donc pas, en

cette journée, nous contenter d’ex

pression de sentiments. Il faut

tendre à des résultats d’une por-

tée plus sociale. Actuellement, par  
 

exemple, nous devons faire pren-

dre conscience à toute la société,
y compris ses dirigeants, que la

mère joue déjà son rôle éminem-

ment social et patriotique quand

elle accomplit à domicile ses de-

voirs de mère et que c’est lui faire

injure d'exiger d’elle autre chose

que de donner à la patrie des cli-

toyens honnêtes et des soldats va-

leureux.

Aux Etats-Unis, la fête des mè-

res prend l'aspect d’une fête na-

tionale. Ce jour-là le drapeau de

la nation flotte officiellement sur

tous les édifices, forts, postes mi.

litaires, ambassades, consulats,

stations navales, etc, comme une

expression publique de l’amour et

du respect de la nation améri-

caine a l'égard de la mère. C’est

un exemple à suivre. Et faisons

mieux encore. Profitons de cette

journée pour instruire le neuple

des droits de la mère, pour récla-
mer des lois favorables # la mère,
lois qui maintiennent la mère à
son foyer, qui lui accordent les
Possibilités de nourrir, vêtir, a-
briter convenablement ses en-
fants. À cette fin organisons des
fêtes publiques. Que la fête des
mères, en

—

plus d’être familiale,
devienne donc sociale et natiyna-
le!

Bernardin Verville o.p.m.
Extrait de la revue “La Famille”

Candidat libéral
M. Ludger Dionne industriel

de St-Georges a été choisi com-
me candidat libéral officiel au
cours d’une convention tenue à
Beauceville mardi. M. G. Bonin
et M. R. Taschereau qui étaient
candidats ont démissionnés en
faveur de M. Dionne.
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Directeur et Rédacteur: Jeun-M. CARETTE

Le Guide est imprimé aux ateliers de ,Le Guide Enrg.”,

9 rue St-Antoine, Ste-Marie de Beauce.

Après 5 hres, on est prié de s'adresser pour le journal, à M.

Jean-Marie Carette, 271, rue Notre-Dame
ABONNEMENTS
$1.00 Etats-Unis
1.50 Etranger

$2.00ada, (districtCanada, (district) 2.00
Canada (h. district)

AUX MAMANSDU CIEL
Dédié à ma mère

à toutes les mamans disparues,

“Ma maman est au ciel parce que c’est au ciel qu’il faut chercher

toutes les mamans gui ne sont plus’.

Si ce mat n’est pas d’une thélologie éperduement rigoureuse, disait

Un jour un illustre orsteur, il est tout de même d'une logique de ten-

dresse infaillible !

Mes amis, c’est précisément à nos mamans du ciel que je veux dé-

dier, aujourd’hui, ces quelques lignes. Si vous le voulez bien, vers ces

saintes authentiques, pas toujours suffisamment vénérées et aimées sur

terre, nous élèverons nos regards, nous les filles et les fils des mères

disparues. Er: cette vigile de la fête des mères, nos mamans du ciel re-

cevront donc les prémices de nos hommages. Agenouillés à leurs pieds,

nos yeux plongés dans leurs yeux, nos mains jointes sur leurs genoux,

l’âme profondément émue, nous ferons la prière de l’amour filial, la

prière de l'exilé qui se souvient, la prière inédite exclusive aux mamans

du ciel!
x x x

Mamandu ciel ! je crois en Toi. Plus j'avance, plus je crois en Toi.

Je crois en la grandeur de ta mission terrestre: tu n’as pas laissé ton

nom à la postérité, si ce n’est dans le coeur de tes enfants; cependant,

sans Toi, que serai-je devenue? quelle éducation aurai-je reçue ?... Je

crois en tes enseignements: dans ton coeur, j'ai trouvé la Somme du

christianisme... Je crois en tes exemples: tout ce que tu as prêché, tu

l’as fait... Je crois surtout en ton amour: tu m’as si tendrement aimée !

Tu m’aimes encore tellement !
Maman Ju ciel ! je ne suis peut-&tre pas 'étre que tu avais rêvé...

Je suis bien imparfaite; j'ai pu gâcher ton oeuvre... Mais, Toi, tu es

maintenant si grande, si belle, si sainte que tu m'aideras à te ressem-

bler un peu, tu m’aideras à m’élever, à me sanctifier...

Maman du ciel ! je regrette de ne t'avoir pas assez contemplée, as-

sez admirée, assez appréciée. Lorsque j'étais enfant, j'ignorais ta valeur

at ta beauté; lorsque à mon tour, je fus une femme, tu fus rappelàe . . .

Maman du ciel ! je ne t'ai pas assez aimée; je n’ai pas été ce que

j'aurais dû être envers Toi, Toi si inlassablement bonne, si tendrement

aimante; ‘‘je n'ai pas assez compris, assez payé de tendresse et de soins

ton coeur crucifié”...

Maman du ciel ! Merci de m’avoir, quand même, et toujours si bien

aimée, de m’aimer encore. merci de me soutenir, de me protéger. merci

de me consoler!

Maman du ciel !

je crois en Toi...

je t'admire...

je regrette...

je t'aime...

Maman du ciel ! Merci,

Extrait de *'L’Action Catholique”. FRANCOISE

OV ESENELE QUE NOUSBONELA (ATOLE
SN SED GER GER WED COCA CE RE CCR CES CR CMG SCE MD Ge SMD DIS SNESS

LE CASTOR

ARCHITECTE, INGENIEUR ET CONSTRUCTEUR.

CET ANIMAL DU CANADA EST L'HABITANT
PAISIBLE DE NOS BOIS ET DE NOS COURS
D'EAU. IL HABITE EN GROUPE OU EN
COLONIE, ABAT DES ARBRES ET CONSTRUIT
DES DIGUES AVEC UNE HABILETE QUI
EN FAIT LUNE DES MERVEILLES DE LA

NATURE.

 
  

 

SCOTT JCT
M. et Mme Jean Lemieux de

St.Bernard visitaient Mme P. Rhé

aume dimanche,
M. et Mme Narcisse Guay et

leurs enfants, M. et Mme Eugène

Laverdière de Limoilou visitalent

M. et Mme Mélédor Carrier ré-
cemment.
Mme Adolphe Maheux et sa

fille Paulette en repos chez Mme
Narcisse Drouin du Lac Frontiè-

re.
Mme G. Lacasse de Montmagny

visitait sa mère Mme DeBlolis.
M. Paul Nadeau chez ses pa-

rents M, et Mme H. Nadeau.
M. et Mme Geo, Drouin, gérant

de la B. C.N. en visite chez M. et

Mme Léo Nadeau.
M. et Mme Dunat Morin  visl-

taient des parents à Québec di-

manche dernier.

M. Jean-Marie Roy de Lauzon

chez des amis à Scott.

DECES

M. Philéas Demers est décédé

dimanché soir après uite Tôngue
maladie à l'âge de 94 ans.

ST-BENJAMIN
Le 24 avril Joseph, Alexandre

Hubert, enfant de M. et Mme P.-

Emile Bolduc (Rosa Nadeau) Par-
rain et marraine M. et Mme A.

lexandre Nadeau oncle et tante

de l'enfant,
M. Émile Bolduc de St-Georges

propagandiste de  l’U.C.C., était

de passage à St-Benjamin qes

jours derniers.

M. H, Gobeil solliciteur au jour-

nal “La Terre de Chez-nous” nous

visitait la semaine derniére.

M, Alexandre Nadeau a vendu

sa propriété à M. Josaphat Caron

et celui-ci a cédé son emplace-
ment,

Les autobus de M. Adélard Au-

det de Morisset Station, ont com-

mencé leur parcours de St-Za-

charie à Québec.

M. E. Bolduc et A. Dutil de St-

Georges étaient de passage à St-

Benjamin dimanche le 15 pour

fonder un cercle de l'U.CC.

DECES 

EN ACHETANT ET EN CONSERVANT
DES OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE
NOUS AUSSI POUVONS CONSTRUIRE
ET FAIRE DES PROJETS EN VUE
DACHETER TOUTES LES BONNES
CHOSES QUI SERONT A NOTRE
DISPOSITION UNE FOIS LA

 

 Le 26 avril a eu lieu le service

ERI

GUERRE TERMINEE.

GUERRE DU CANADA

ETT RUES q
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Ce qui se passe chez nos ”
voisins de Dorchester
 

2 2 Mme Jean Fontaine, et Marle- QUESLEZDES

EPUISEE PAR LES Louise Fontaine de St-Narcisse
Mme Séraphin Boutin de Mont- CIGARETTES:

GROS NETTOYAGES ?
‘
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A Ed

 

 

LeePES,

oar la GILLETT
Ne vous éreintez pas a frotter . .
ce n'est pas nécessaire! Comme par
magie, la Lessive Gillett fait dis-
paraître graisse et saleté .. . facilite
vos travaux de ménage et vous aide
de mille manières À la maison.
Ayez-en toujours une boite sous la
main et servez-vous-en pour les
tâches répugnantes . .. nettoyage
des poubelles, destruction du con-
tenu des cabinets extérieurs et
débouchage des renvois d'éviers.
Achetez-en aujourd'hui même.

© Nefaitesjamaisdissoudre la lessive dans
l’eau chaude. L'action de la lessive elle-
même réchauffe l’eau.

 

des Anges de Joseph, Alexandre,

Hubert, enfant de M. et Mme P.-
E, Bolduc.

ST-ISIDORE

Le 30 avril avait lieu le service

Anniversaire de Mme Louis Bro-

chu. M. et Mme Arthur Brochu,

 

 

réal, Mme Joseph Dumont, Mme
Théodore Roberge, Mme Antonio
Asselin; M, et Mme Henrl-Louis i
Brochu, Mlle Adèle Parent de #

Montréal. Un paguet

Plusieur parents et amis de la

paroisse et des environs assistè-
rent au service.

VA ET VIENT
M. et Mme Emile Gobeil de Qué-

bec chez Mme Vve Dr Labrecque.

Miles Yolande Goulet et Cons-

tance Morin de Québec en visite

chez M. C. Chabot et Mme La-

brecque,
M, Albert Patry de Lauzon en

visite chez Mme Vve P. Patry.

Mille Cécile Ouellet, gm.g., de

SIMPLEMENT:

  

CIGARETTES SWEET CAPORAL
“La forme la plus pure sous laquelle le fabac peut être fumé"

 

 Ste-Hénédine, passe la fin de se-

maine a Frampton, l’invitée de

Mlle Madeleine Drouin.

ELIMINATION DES MA-
LADIES INFECTUEUSES

(Communiqué du ministère de Ia

Santé, dirigé par l’hon, Dr Albiny

Paquette.)

maladies contagieuses sont particu-

lièrement dangereuses. La grippe

sous toutes ses formes, la pneumo-

nie, la broncho-pneumonie, accusent

une fréquence plus marquée à cet-

te époque et sont plus souvent mor-

telles. En conséquences, chacun doit

prendre plus de précautions, se pré-

Dans les quelque 66 comtés des- Dr

servis par les unités sanitaires de s

la province de Québec, on a rappor- z a

té, au cours de janvier 1945, 1,000

cas de maladies infectieuses et on 5 =
en a dépisté 1,129, Bien que l'on ait = ES

visité 1,814 maisons, 112 seulement

furent affichées. Toutefois, les con-

tacts et cas suspects examinés ont

atteint, durant cette période, 7,475.
Le nombre des cliniques anti-tu-

Ferculeuses, effectuées pendant le

mois de janvier, se chiffrent à 131

comportent l'examen de 3,550 per-

sonnes. Les visites à domicile, tou-

chant la tuberculose, se sont éle-

vécs en janvier à 1,285.

L'élimination des maladies conta-

gieuses provoque, dans Un pays,

une baisse appréciable du taux de

la mortalité générale. C’est pour-

quoi, outre le dépistage et la sur-

veillance générale, les hygiénistes

de la province procédent réguliére-

ment à des vaccinations et à des

immunisations. Au cours de jan-

vier, les hygiénistes ont complété

3,050 immunisations anti-diphtéri-

  

Dr Roland Giguère
Chirurgien-Dentiste

STE-MARIE, Bce.

J. E. DIONNE

LS-PHILIPPE DIONNE
Médecins-Chirurgiens

STE-MARIE,

 
 

ques et 139 vaccinations anti-vario-

liques réussies.

Le printemps est la saison où les ANT. LACOURCIERE
 

 

 

server des variations subites de

température, ne pas s’exposer à

prendre froid, enfin user de son ju-

gement et de prudence dans toute

sa conduite afin de rester bien im-

portant.

LISEZ NOTRE JOURNAL

   

  
   
  

  BEAUCE

Le Bureau du

Dr Alexandre MELADY
Chirurgien-Dentiste

Est Ouvert Tous les Jours

STE-MARIE, Beauce

P. Qué.

 

Téléphone: Zone 5-820

 

permanent “UP DOWN”. Ouvra-

ge garanti. Aussi tous les nou-

veaux genres de Coiffure.

T. Maheu,

111, rue Notre-Dame,

Ste-Marie, Bce

CIRCONCISION

patients éloignés.

Dr L. G. PERRIN,

24 Rue du Pont,

Québec.

 

Homme demandé pour Territoire
Rawleigh, Véritable opportunité.
Nous vous aidons à: commencer.

Ecrivez Rawleigh, Dépt ML-609-

AVOCAT

Attention ! Attention ! |St-Joseph, Beauce P, Q.
\4

Faites-vous donner le nouveau :

Procédé strictement non sanglant,

sans pansements ni points de sutu-

re. Accommode singulièrement les

Docteur J.-A. TARDIF,
- Spécialiste

YEUX, OREILLES, NEZ, GORGE

2, Ave Bégin, Lévis

 

10 sem. — 25 sept. 4

 

Sauvegardons la famille parSi vous avez des TAPIS CROCHE-
PhabitationTES, nous les achetons en quantités

illimitées. Les meilleurs prix payés

 

O-B, Montréal.

BD

ee———

TT

—

temp —
FN

Qn ” alSpirella Tél: 96 Tél.: 60
CORSET SUR MESURE L .(ORS : ouis-Alfred Ferland

Service individuel dans la solitude de agn a.d h.a.

votre foyer. 5oer ' Berch.Gagnon,=Mlie ELIANE GENDRON

, Ste-Marie, Bee. Rue de la Station M.E.ALC. MA A PQ
Tél: 57 119 - 121 rue Notre-Dame STEMARIE, Bee. P. Q. PT

Bureau à Thetford

290, rue N.-D., Ste-Marie, Bee,

————— 
 
 comptant. Ecrivez à: La Compagnie

LA FAYETTE Enrg., B. P., 1004,

Place D’Armes, Montréal, P. Q.

A VENDRE
Une machine à adresser “Elliott”

en bo nordre, avec cabinet métalli-
jue et boite métallique pour conte-

nir les stencils. Capacité de plu-

Bureau: 80, rue St-Pierre

 

Avocat

Rés.: 619, rue St-Jean

ROLAND GUERTIN
- Barrister

Bureau fin de semaine: St-Anselme, St-Isidore, St-Malachie,
Ste-Germaine, Ste-Hénédine.

Tél.: 83-7942

Tél.: 6991

 
 sieurs milliers de stencils, Aussi,
 
 typewriter pour écrire les stencils

spécialement avec la machine à a-

dresser. À vendre immédiatement.

S’adresser à “Le Guide Enrg”, Ste-

Marie, Beauce. EMMETT
 

meme.
POILS SUPERFLUS

Poils superflus enlevés pour toujours St-Joseph,

AVOCAT — BARRISTER

1

O’FARRELL, BA.LL. L.

Co. Beauce.     avec électrolyse.   
 FERNANDE BLLODEAU,
 

Ste-Marie, Bce,

Diplômée de New-York.

Tél: 41 180 rue Notre-Dame

6 ms. oct. 44 - avril 46.
“ERY

A VENDRE
Accessoires et Bicycles PEER-

LESS pour filles et Hommes, Prix

$43.50 Escompte pour quantité. E-
crire pour déplia à C.P. 32 Granby
P. Q. (catalogue complet à tous

J.-Antoine

Tél. 80 —  nos clients).

Saint-Jacques
Médecin-Chirurgien

Sainte-Marie, Beauce
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LES EVENEMENTS DE 187-3

 

par L.-N. Carrier

L'évasion des prisonniers politi-

ques américaines Dodge et Theller

de la citadelle de Québec et leur

fuite aux Etats-Unis en passant par

la Beauce.

(Suite)
- Pour comble de malheur, la rivière

grossie par les pluies torrentielles

gue nous avions eues depuis quel-

ques jours ne présentaient pas un

seul endroit agréable. Il n’y avait

pourtant pas moyen de reculer ni

de balancer; je saute de cheval,

que j'attache a quelques pas plus

loin, puis je m’avance jusque sur

le pont, au risque de recevoir une

balle ou d’être dévoré par le terri-

ble animal qui semblait prêt à s’é-

lancer sur moi. Je parvins, après

bien des efforts à me frayer une

voie. J'aurais pu loger une balle
dans la tête de cet infernal chien,  

 

mais le bruit de la détonation nous

aurait été fatal. J'allai aussitôt pré-
venir mes compagnons qui m'’at-

tendaient avec la plus grande an-

xiété et nous traversames le pont

dans le méme ordre tenu devant le

premier piquet; je pris les mémes

précautions que la première fois,

mais rien, hors les hurlements épou-

vantables du chien, ne se fit en-

tendre, personne dans la maison

bougea; elle conserva son aspect

austére et taciturne, Grace a Dieu

nous étions sauvés; je remontai en

selle et nous continudmes notre

route. Plus nous approchions du

terme de notre voyage, Dodge et

Theller devenaient inquiets et agi-

tés, plus malgré l’assurance que je

leur donnais que désormais le dan-

ger était passé. Pour toute réponse,

ils secouaient tristement la tête.

Enfin, au point du jour, nous a-
 

Pour avoir:

NAP. AL

ST-MAXIME de SCOTT,

PROTECTION A BAS PRIX

ASSURANCES GENERALES

Représentant de “La Laurentienne”, assurance-vie

Consultez :

PELCHAT

Cté DORCHESTER  

perçumes, & peu de distance devant

nous, la BORNE qui indique la li-

mite sud du Canada, et quelques

orpents plus loin, nous vimes flot-

ter le drapeau étoilé. D'un bond

nous eûmes franchi l'espace qui

nous en séparait. Je renonce à dé-

crire les transports de joie, le dé-

lire frénétique qu’éprouvèrent Dod-

ge et Theller en voyant l’Aigle

Américain planer au-dessus de leur

tête.
Oh oui! vivrai-je cent ans enco-

re que jamais je n’oublierai un tel
spectacle. Aujourd'hui que plus de

16 ans ont passé sur ces palpitants

souvenirs, je ne puis en parler sans

être profondément ému. Enfin, à à

milles des lignes, se trouvait Un

hôtel: ce fut là que nous allâmes

camper. Hors de toutes appréhen-

sions, du moins pour le présent. M.

Bacond et moi, nous pouvions pren-

dre quelque repos, Nous avions fait

plus de 48 milles dans cette nuit,

par une pluie battante et des che-

mins impraticables,
Dans le cours de la journée, l’hô-

telier me tira à l’écart et me de-

manda si, parmi les personnes qui

pas Dodge et Theller. À cette ques-

tion inattendue je haussai les épau-

les et partis d’un éclat de rire. Cet-

te pantomine déconcerta l’Améri-

cain et, bien qu’il eut leur signale-

ment, il se retirait convaincu lors-

que Theller s’approchant: “A quoi

sert, dit-il, de nier plus longtemps,

ne sommes-nous pas en lieu sûr”,

se tournant vers l'hôtelier: “Oui,

monsieur, c’est moi qui suis Theller,

et j'ai l'honneur de vous présenter

mon ami Dodge”. La foudre tom-

bée à mes pieds n'eut pas produit

plus d'effet. Je reprochai vivement

 

  
 

 

POUR LES MEILLEURS ACHATS

RENDEZ-VOUS

CHEZ

“Maurice Pollack Limitée
75-95 rue St-Joseph à Québec

Aussi entrée par le Blvd Charest

Centre de la mode et de l’économie dans les vêtements

pour hommes, femmes et enfants.    
 

 

LA BRIGUE DE SCOTT ENRG.
Terra cotta — Tuyau de drainage

L. Philippe Larochelle, Prop.
SCOTT-JONCTION, Cté DORCHESTER

 

     
  

 

    
  

PRENEZ LES

SI VOUS SOUFFREZ DE:
FAIBLESSE, COURBATURES,
NERVOSITÉ, ÉPUISEMENT,
FATIGUE HABITUELLE,
MANQUE D'APPÉTIT..

(# PILULES MORO
1566 ST-DENIS, MONTRÉAL 18
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e Gros:"
En vente : dans loutes les pharmacies .

200, rue Vallée, --Moatreal.
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m'accompagnaient ne se trouvaient

“LE GUIDE”, JEUDI, 10 MAI 1945

  ELITESAUTCITE
; et formule de preuve

R]A10% d'invention
Vs. ; ’ Ecrivez à

, of ALBERT FOURNIER
BP” PROCUREURdoBREVETSJINVENTION

934 SIECATHERINELE MONT

     

  
 

à Theller son inqualifiable condui-

te, lui faisant observer que si Dod-

ge et lui-même étaient en lieu sûr,

comme il le disait, M. Bacond et

moi avions encore de grands périls

à affronter.

Dans les fréquents voyages que

J'avais faits aux Etats-Unis, par

ce chemin, j'étais accoutumé de

passer la nuit dans cette maison

dont moitié était hôtel et l’autre

moitié façon de caserne. J'avais,

plus d’une fois, eu occasion de re-

marquer que la sentinelle n’était

relevée que toutes les deux heures;

que dans les temps pluvieux, elle

restait dans la maison et se tenait

à une fenêtre en arrière. La lumiè-

re donnait sur son visage, ses yeux

étaient fermés, un air de contente-

ment et de satisfaction était répan-

du sur ses traits, et un sourire er-

rait sur ses lèvres. Dors en paix,

brave soldat, ce n'est pas nous qui

trcublerons, volontairement du

moins, ton sommeil si doux. Je dis-

posai mes hommes alors à cent

pieds les uns des autres, gardant

pour moi-même la tête de la ligne.

Je leur enjoignis de passer sur

l'herbe et de longer autant que pos-

sible les bords’ de la rivière, d’a-

vancer bien doucement, afin que le

bruit des pas se perdit avec le mur-

mure du vent.

Dans le cas de surprise, nous de-

vions faire volte-face, nous servir

de nos armes, et arracher coite que

coûte, d’entre les mains des sbires,

celui d’entre nous qui y serait tom-

bé; notre mot d’ordre était: pas-

ser ou mourir. Nous effectuâmes

très heureusement ce court mais

périlleux trajet. Je crus toutefois

prudent de laisser prendre les de-

vants à mes gens et m'assurer que

l'alarme n'avait pas été donnée.

Après qu’ils se fussent éloignés, je

descendis de cheval et appliquai
 

Vient de paraître

Le sixième almum de

LA BONNE CHANSON
De l'avis de tous, c’est le plus beau

des six.

Un recueil de chansons qui devrait

se trouver dans toutes les familles

canadiennes-françaises. -

PRIX 31.00

Charles-Emile GADBOIS, ptre.

Casier postal 164,

Séminaire de St-Hyacinthe.

“Celui qui ne possède pas la collee-

tion de “La Bonne Chanson” ne

soupçonne pas ce qui lui manque”.

“UN FOYER OU L’ON CHANTE 
i \i |

EST UN FOYER HEUREUX”

  

E
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FETE MERES
Quelle belle féte revient chaque

année au mois de mai! Comme les

années derniéres, cette féte est or-
ganisée par la Ligue Catholique

Féminine. Nous aurons d’abord la

vente du ruban “Hommages à nos

mères”, les 12 et 13 mai.

Chacun devrait se faire un hon-

neur de porter ce ruban.

Puis, il y aura soirée, mercredi,

le 16 mai, à 8 hres p.m, au Cinéma

Taché. Il y aura conférence, petite

saynète par les petites du Couvent

et du beau chant par des artistes

de Montmagny.

Le plan de la salle sera déposé au

magasin de Mile Anne-Marie Bé-

langer, à partir de lundi, 7 mai. Les

ligueurs n'auront qu'à aller choi-

sir leur billet qui leur sera remis

gratuitement, sur présentation de

leur carte de membre pour 1946.

Quon se hite, afin d’éviter un

désappointement.

Le prix des billets sera de $0.35

pour les autres personnes. Les mes-

sieurs seront les bienvenus.

Nous comptons sur une nombreu-

se assistance, afin de rendre un bel

hommage à toutes les mères.

La direction.

Congrès de gérants

de coopératives

Plus d’une centaine de gérants de

coopératives du district agronomi-

 

 

l’oreille contre terre, à la manière

des sauvages; je restai là écoutant

une dizaine de minutes, mais tout

dans la maison resta dans le plus

grand calme. Rassuré pleinement,

je rejoignis la petite troupe et nous

continuâmes notre route en toute

sûreté. A quatre milles plus loin,

se trouvait un second piquet que

nous passimes en nous frayant,

non sans peine, un chemin détourné,

travers d’épais fourrés. Quoique a

peu près certain de n’avoir pas

donné l’éveil, je crus toutefois pru-

dent de prendre les mêmes mesu-

res que la première fois.

Il nous restait un dernier poste,

et certes, c’était là que nous de-

vions rencontrer le plus d’obstacles

et de difficultés. Ceux qui ont voy-

agé par le chemin de Kennébec sa-

vent qu'il faut traverser la rivière

Chaudière, sur un pont, auquel la

maison de M. Oliva cest attenante.

Ce monsieur était magistrat et qui

est BUREAUCRATE renforcé. A

quelques pas de là, je fis halte à

mes gens et j'allai reconnaître lu

position. Je trouvai, à ma grande

surprise et à mon grand désappoin-

tement, le pont obstrué par de gros

corps d’arbres et des voitures ren-

versées qu’on y avait mis à dessein;

de plus un énorme chien, véritable

cerbère, poussait des hurlements à

réveiller les morts, 
EH BIEN-ÇA
VEUT DIRE QUE

TON ARGENT
PLUS DU
PROFIT,

(A suivre)

PERNY DAVIS

 Pour Cou
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ulagement Rapide
Contusions, Egred-

goures, Piqures et Morsures
Insectes.

Pour Foulores, Coliques, Crampes,
Diarrhée. A

CIE DAVIS & LAWRENCE - MONTRÉAL

 

 

que No 4, qui comprend les comtés

de Kamouraska, de Montmagny, de

I'Islet et de Témiscouata ont as-

sisté à un congrès de coopération

qui s’est tenu les 24, 25 et 26 avril

dernier à l’Ecole d’Agriculture de

Ste-Anne de la Pocatière, sous lu

présidence de M. Florian Champa-

gne, agronome de ce district.

A une réunion régulière de ce

congrès, hier matin, deux officiers

du Bureau Régional de la Com-

mission des Prix à Québec, M, Hen-

ri A. Dutil, chef du Service de l’In-

formation, et M. P. E. Doyle, di-

recteur de la Division des Vivres,

ont porté la parole. Dans son dis-

cours, M. Dutil s’appliqua a mon-

trer que la Commission des Prix

ressemblait sous plusieurs aspects

à une coopérative puisque, sans la

coopération active et intelligente de

tous les citoyens, son action se

trouverait de beaucoup entravée.  
Exigez toujours:

“Nous sommes tous intéressés à

ec que le travail de la Commission

des Prix réussise, dit M. Dutil, puis-

qu’en définitive, nous en recueille-

rons les fruits ou les “ristournes”,

si vous aimez mieux. En aidant cet

crganisme dans son travail, nous

empêcherons la hausse des prix et

nous nous assurerons dans l'avenir

un niveau de vie plus stable, donc

des conditions de vie plus heureu-

ses.

M. Doyle répondit aux nombreu-

*es questions qui lui furent posées

touchant l'activité de la Commission

des Prix.

Outre les personnes ci-haut men-

tionnées, l’on remarquait dans l’as-

sistance, M. Roméo Martin, assis-

gérant de la Coopérative Fédérée,

M. Romuald Belzile, gérant à Qué-

bec, M. C. E. Couture, assistant-

gérant 4 Québec, M. H. Beaulieu,

M. P. Arthur Dionne et M. J. Blais.

 

  

 

   
  

Venez nous rendre visite.

Vous serez satisfaite.  
SOULIERS POUR DAMES ET DEMOISELLES

ASSORTIMENT COMPLET
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ASSOCIATION CATHOLIQUE
DES COMMISSAIRES DEC

 

Vendredi ie 27 avril les diree-

teurs d'école se réunissaient à St-

Ephrem Bce.
Etaient présents: MM. les direc-

teurs Elzéar Beaudoin,  cultiva-

teur St-Honoré Bce, Ernest  Pa-

quet cult. St-Georges, B. André

Breton Marchand St-Jean dc La-

lande, B. Albert Turmel =profes-

seur Sacré-Cueur de Jésus et

Nap Veilleux cult. Ste-Cl tilde

Bee,
Le programme d'action pour

l’année 1945 fut tracé et d’impor.-

tantes décisions ont été prises.

Une lettre circulaire scra envoyée

a toutes les commissions scolaires

de la province.
Nap Veilleux sec.

St-Ephrem Co. Bee.

Circulaire adressée personnelle-

ment à 250 municipalités groupée

Une réclame auprès de toutes les

municipaliéts de la Province

M. le Président,

 

MM.les Commissaires

LES

Messieurs
Nous prions MM, les commis-

saires qui ont donné leur adhé-

sion à l'Association des commis-

saires d’école de la Provincz la

seule au Canada, d'accepter 110s

plus sincères remerciements. Vo-

tre attitude est un bel exemple

pour les commissaires des autres

régions dela Province.
Votre secrétaire vous a sans

doute fait part du rapport de no-

tre congres tenu a Beauceville le

7 octobre dernier. Vous avez été

mis au courant de nos importan-

tes délibérations des demandes

faites, des voeux émis a cette oc-

casion.
Nous vous prions de croire à ls

bonne foi des commissaires; tous

ceux qui ont assisté à notre con-

grès de Beauceville et aux autres

réunions depuis 1940 ynt été édi- fiés de la bonne tenue des Cym-

 

LA GUERRE N’EST PAS FINIE\
— Continuez à travailler et

à économiser
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missaires; pendant les délibéra-

tions.

Les partisans de la disparition

des commissaires d’école ont dé-

jà perdu du terrain grâce à notre

Organisation, nutre voix a été en-
tendu, car en mars 1944 il était

grandement question de créer des

commissions de comté dont la fin

était de faire disparaître nos or-
ganisations paroissiales.

Notre Association qui comptait

alors à peine une trentaine de

membres s’est levée et a invité

par des lettres circulaires toutes

les commissions scolaires à pro-

tester vigoureusement contre un

tel prujet. Au moins 800 commis-

sions Scolaires ont réclamé que

les commissaires devaient conti-

nuer à remplir le rôle qui leur a

été dévolu par la Providence a

savoir: représenter les parents

dans le dymaine de l’instruction.

Nyus continuerons a remplir

notre function; mais pour cela il

faut étudier, perfectionner nos

méthodes, connaître et faire con-

naître nos besuins et ainsi être

plus fort pour mieux servir, Voilà

I'idéal de l'Association. N’est-ce pas beau, social, chrétien.

Il faut bien l'avouer; actuelle-

SHAWIMIGAN CHEMICALS UNITED

ment notre rôle est plutôt insi-

gnifiant; il consiste à embau-
cher l’institutrice, à la destituer à

régler quelques cas de chicannes,

Et ce qu’il y a de plus lamentable
Voilà que l'on vient de nous enle-

ver le droit de fixer le salaire de

nos institutrices. Un Monsieur que

nous connaissons pas, qui ne nous

connait pas, ne vit pas notre vie,
ne demeure pas dans notre mi-

lieu vient dire aux cultivateurs et

aux ouvriers “MM. vous devez

payer tel salaire.” Nous admet-

tons que LA LOI des Relations Ou

vrières est sociale, mais nous pré-

tendons quelle devrait subir des

modifications afin de rendre jus-

tice aux contribuables,

Vous cuynstater MM. les Com-
missaires notre champ d’action

est très vaste, Il faut admettre

qu’un commissaire seul, qu’une

municipalité ne sont pas d'un

grand poid pour faire des ré-

clamations.

Notre Association ne compte
que deux ans d'existance; nous

sommes plus de 250 municipalités

groupées il faut faire plus.

Nous ne sommes plus le petit

noyau de 30 municipalités que 

EX

l’on a raillé en certains endroits,

QUEBEC POWER COMPANY

filiales et subsidiaires 

Contribution de la

BRASSERIE “BLACK HORSE”
 DAWES
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i! nous faut s'étendre à toutes la

Province.
Au cours de l'hiver nous avons

étudier et nous en sommes venu

à la conclusion suivante: diviser

la Province en district à la mant-
ère de L.U.C.C. Pour arriver a cet

te fin il nous faut, au cours de

l'été, convoquer des assemblées
régionales, former des bureaux

de Girection, organiser des séan-

ces d’étude. Il nous faudra dès

maintenant penser au choix des
chefs qui dirigeront dans chaque

district, Ils devront être des hom

mes d'action, doués de charité de

dévouement, d’esprit de sacrifice.
A l'automne, avec la bonne vo-

lonté, de la coopération les munl-

cipalités de la Province devraient

être en bonne voix d'organisation
et ainsi nous serons en posture

pour obtenir notre statut légal.

Nous prétendons toujours que

le problème de l'instruction de

nos enfants mérite considération

et est très emportant, C’est pour-
quoi nous nous adressons de nou-

veau aux gens de bonne volonté

aux Membres du clergé, aux orga-

nisations agricoles et ouvrières,

Nous ne voulons pas nous In-

filtrer contre le gré des gens. Les

municipalités qui désire bénéfi-
cier de nos services pour organi-

ser leur localité pourront s’a-
dresser à nous.

Nous profitons de l'occasion

pour inviter toutes les municipa-

lités à nous rejoindre. Nous a-

vons grandement besoin de Votre

Conférence des boulangers

à Montréal
Les 6 et 7 juin

 

Tous les boulangers et pâtissiers

de la Province de Québec sont in-

vités à participer à la Conférence

qui sera tenue à l'hôtel Queen's.

Cette Conférence est organisée sous

les auspices de l’Association des

Boulangers et Pâtissiers de la Pro-

vince,

mener à bonne fin notre grande

entreprise.
L’Association Catholique des

Commissaires d’écoles de la Pro-

vince de Québec,

par Napoléon Veilleux, cul-

tivateur,
Secrétaire Trésorier,

Ste-Clothilde, Co. Beauce.

 
appui moral et financier pour

cultivateur

Industries Avicoles

cole de Rigaud.

essor à notre

45S-3W-L 

 

La guerre a donné un puissant

vrai que l'outillage et la main-

d'oeuvre sont rares, mais les pro-

duits abondent quand même sur

le marché canadien et nos expor-

tations de denrées sont plus con-

sidérables que jamais. Les culti-

vateurs ont fait leur part et, de

façon générale,

été bien payés de leur

peine. En sera-t-il tou-

Des conférenciers de haute répu-

tation viendront renseigner les dé-

légués sur Une quantité de sujets

qui les intéressent et leurs sugges-

tions seront certainement de na-

ture à promouvoir le progrès de

l’industrie de la boulangerie.

Au cours de ces assises, on dis-

entera en effet, des méthodes de

production et de vente du pain, des

problèmes du service sélectif, de

l'assurance-chômage, des relations

industrielles et des mesures à en-

visager pour l’après-guerre,

Le secrétariat de la Conférence

est situé aux bureaux de la Cham-

bre de Commerce de Montréal, 25

est, rue St-Jacques, où l’on peut-ob-

tenir tous les renseignements dési-

rés.

Sauvegardons la famille par 
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#3 QUATRE
de femmes heureuses

ont su faire disparaître
facilement

la FAIBLESSE  
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Voici pourquoi

M. EVARISTE QUESNEL

Directeur du Comité des
du

Québec et Président de la
Société Coopérative Agri-

agriculture. Îl est

ils ont

 

 

Lerveitééa

Æv OBLIGATIONS de la VICTOIRE

les cultivateurs doivent acheter

plus d’Obligations de la Victoire

 
jours ainsi? Que nous réserve

l'après-guerre ? Conserverons-

nous nos marchés actuels? Les

produits se vendront-ils à bon

prix? À toutes ces questions,

nous répondons:

précautions . . . L'argent, bien

placé dans les Obligations de

la Victoire, sera notre meilleure

‘Prenons nos

sécurité. Achetons le

plus d'Obligations pos-

sible en ce 8e Emprunt.‘

°°

“erboisgejancais-
’

LE COMITE NATIONAL DES FINANCES DT © ‘195
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IL N'Y A PAS DE MEILLEUR BREUVAGE GAZEUX
‘Pepsi-Colo” est la morque_enregisirée ou Canodo de Pepsi-Cola Company of Canada, Limited

 

 

La sereine vision de

NOTRE-DAME DE MAI
L'hiver a disparu, voici ton mois charmant,

O Vierge aimable et douce à tout ce qui respire;

Et mon amour voudrait t’offrir un nouveau chant,

Pour gagner ton Sourire !

Le secret de te plaire, 6 Vierge, dis-le moi,

Et je te donnerai ce que ton Coeur désire;

Il me serait si doux de travailler pour Toi,

Pour avoir ton Sourire !

Ah! si ce pur rayon de ma nuit d’ici-bas

Chassant l’ombre importune, à mes yeux pouvait luire,

Vierge, tu le sais bien, que ne ferais-je pas

Pour garder ton Sourire !

Oh! laisse mon désir monter jusqu’à ton Coeur!

Blessé par ta Beauté le mien vers toi soupire,
Il réclame en ton mois cette unique faveur:

Vivre de ton Sourire !

Sur la terre d’exil, est-ce trop demander ?

Mais n’est-ce pas ton Coeur, ô Mère, qui m'’inspire ?

Je crois en ton amour qui voudra m’accorder

Pour jamais ton Sourire !

E. C.
 

Aidons a la Victoire

 

Si l’on n’obtient pas la reddition

sans conditions de l’ennemi, la vic-

toire ne sera proclamée en Europe

qu’après l’occupation entière de

l’Allemagne. C’est ce qu’affirme le

général Eisenhower. Le comman-

dant en chef des armées alliées de

l’ouest de l'Europe a aussi déclaré

qu’il prévoit plusieurs semaines de

durs combats avant de pouvoir fai-

re disparaître les diverses zones où

ce qui reste des troupes allemandes

entend poursuivre la guerre.

Nos combattants se sont maintes

fois distingués depuis le début de

 

CANOT AVENDRE
14 pieds de longueur, 2 paires

de rames, escalier 12 pieds 1-2 a-

vec gardes.

S'adresser à M. David Uouture

Ste-Marie, Bee,
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SAVOUREUX,LEGER,
EXQUIS ETÀ MIE-FINE

L'ENVELOPPE HERMETIQUE
EN PROTÈGE L'ACTIVITÉ—

” TOUJOURS FIABLE 1 ”

   

la guerre et, en vue de la victoire

finale, ils se groupent de nouveau

pour l'assaut final contre les Alle-

mands, tout en se rendant parfaite-

ment compte qu’ils risquent de tom-

ber au champ d'honneur au moment

où d'autres se prépareront à retour-

ner dans leurs foyers pour y retrou-

ver ceux qui leur sont chers.

Pendant que se dérouient ces évé-

nements en Europe, il appartient

aux citoyens du Canada de faire fa-

ce à une nouvelle offensive finan-

cière, afin de défrayer les dépenses
cecasionnées par la victoire europé-

enne qui nous sourit déjà. C’est à
nous qu'incombe la tâche de main-

tenir les armées canadiennes jus-

qu’au moment où elles seront démo-

bilisées, c’est aussi nous qui de-
vrons payer les gratifications des

services de guerre promises à nos

vétérans et le transport des armes

et munitions en Extrême-Orient.

l’est pourquoi l’objectif du Huitiè-

me emprunt de la Victoire, fixé à

$1,350,000,000 devra être atteint.

Montrons-nous donc aussi géné-

reux qu’au cours des campagnes
précédentes, tout comme nous nous

attendons à ce que nos combattants
soient aussi agressifs durant les

dernières batailles en Allemagne

qu’ils le furent à Caen et sur le

Rhin.

 

TERRE A VENDRE
Belle terre de 250 acres à vendre

située à 2 milles de Wotton. Un ar-

pent de l’école et 9 arpents de la

fromagerie. Sur la route nationale.

Electricité, eau courante, chambre

de bain, fournaise poulaillier. Ven-

dre avec le roulant. 31 vaches, 5

cheveaux, 17 taures d’un an et 2

ans, 29 cochons et 85 poules. Ins-

truments aratoires, chargeur à foin,

moulin, râteau, voitures d'hiver et

d’été, etc. Vendra le tout à un prix

raisonnable. C’est une belle place
pour faire de l'argent.

S’adresser à: .
M. Azarias Nault,
Wotton, R.R, No 2.
 

  Fatiguée?Laissez le
SUPPORT
SPENCER

guider votre corps vers un
maintien salutaire, soula-
cant ainsi fatigue et mal

RLY de dos muscul
a Votre nom
4 Téléphone Adressa

  

  

  

  

    
    

  

Mme Monique Laperle
St-Joseph tel 183
Beauce Jet tel 3
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SUR LA TOMBEDE M.
REDEMPTEUR VACHON

Grand’Messes

Ste-Marie: M. et Mme Donat

Voyer, M. et Mme J.A. Veilleux,
.|Les Btes Excelsior Ltée, M. et

Mme Alp, Turmel, M, et Mme O-

dilon Turcotte, M. Hervé Savole,

M. et Mme J.F. Giguère, M. et
Mme Chs. Lacroix, M. et Mme

Paul Vachon, M, et Mme Jos, Va-

chon, M. et Mme Louis Vachon,

M. at Mme Bengit Vachon, M. et
Mme Amédée Vachon, M. et Mme
J.-Ls. Bélanger, Abbé Jules Pel-

chat. ;
Scott-Jct: M. J.A. Giroux.

Québec: J.A. Grenier, St-Lau-
rence Paper Bag, Standard
Brands, M. et Mme Jules Mercier

Royal Paper Box, Paul Brochu,

Famille Alfred Giroux, Trefflé Gi
roux, Maurice Giroux, Joseph Gi-
roux, Macleren Alberta, Godbout
et Fortin, Québec.
Montréal: M. et Mme Josaphat

Bourbonnais, La Cie de Lait Bor-

den’s, Les Industries du Mont

Royal, La Cie National Beurre
d’Erable, Lever Brothers, Toron-
to, M. et Mme Lgonce Allard de
Joncquières, Robin Hood Flour
Mills Montréal.

Messes privilégiées

Dr et Mme Alex. M ‘Indy, M, et

Mme J.M. Carette, M et Mme Ed-

dy Boivin, Alfred 'Thibodeau, Jos.

Nadeau, Art, Gagnon, Théo. Bus-

que, Roch Torriveau, Jos, Giguè-

re, Les Chevaliers de Cylomb 4e

Degré, Wilfrid Avard, Dr J.A. St-

Jacques, Léonidas Sylvain, Hono-

ré Mercier, Arthur Marcoux, Sta-

nislas Poulin, 3: degré, M. et

Mme Arsène Lacrecix, M. Benoit

Corriveau, Familles Alonzo Sa-

vole, Alban Erozhu, M. et Mme

Octave Boivin, Mlle Germaine

Labbé, M. et Mine Dominique La-

chance, Adrien Guénette, vide

Giguére, Jos. Gagnon, Pierre Sa-

voie, Jules-Aimé Gosselin, Léon-

Georges Carette, La Société St-

Jean-Baptiste de Ste-Marie, Mme

et Mlles Tash. Bilodeau, M, et

Mme Wilfrid Giguére, Dr et Mme

J.A, St-Jacques, M. et Mme Mau-

rice Duval, M. et Mme Amédée

Fortin, M. Léopold Labrecque, M.

et Mme Miville Labrecque, Mme

Arthur Lachance, Mlle Germaine

Lachance, M, et Mme Dorviny-

Miville Deschênes, Mie J.B. Cli-

che, M. et Mme Joseph Ferland,

Mille Monique Beaulieu, M. et

Mme Camil Darac, M. et Mme Ar

mando Blouin, Société Coop. A-

gricole-à Ste-Marie, M. Alexandre

Gagné, M. et Mme Emile Bisson,

M. et Mme Wilfrid Poulin, M. et

Mme Gaston Gagnon,

Québec: Mtre Richard Bélan-

ger, Emile Lepage, J.-Roméo Bé-

langer, Henri Bélanger, M. Phi-

lippe Ferland, Le Cercle Riche.

lieu, M. Antoine Audy, M. et Mme

Gustave Beaulieu, M. et Mme Ca

lixte Corriveau, G.A. Lemay La

famille Edmond Bélanger, M. et

Mme Calixte Corriveau G.A. Le-

may, La Famille Edmond Bélan-

ger, M. et Mme Eugène Morin, Dr

Dollard Simard.

Tancrède Simard St-Elzéar, M.

Jobin, Scott, Eugène Martin Ste-

Anne de la Pocatière, M. et Mme

René Vincent de Plessisville, Sau-

veur Lemay de Montréal, Famille

Edouard Pelchat de Scott, C.-Ar-

thur Parent de Scott, M. et Mme

Gédéon Giroux Mansonville, Phi-

lippe Fleury Montréal, Mme Pler-

re Blais de St-Patrice, M. et Mme

Odilon Savoie Joncquières, M. et

Mme Henri Giroux Matane, M. et

Mme Irénée Turcotte East-Brou-

ton, Famille J.A Poulin Lac Fron-

tière, Mme Chs. Véronneau Sher-
brooke, Thérèse Veronneau de
Sherbrooke, M. et Mme Rolland
Drouin de Beauceville, M. et Mme

Joseph Bourque Beauce-Jct, M, et

Mme Gabriel Landry St-Anselme,

‘M. et Mme Robert Vézina St-Jo-

seph. Un trentain par les Em-

ployés de la Pâtisserie Vachon.

Messes basses

Mme Arthur Maillet, Mlle Irène
Roberge, M. et Mme Léon Grégol-

re, M. et Mme Joseph Cliche, La
Banque Canadienne Nationale et

le Personnel, M. et Mme Origène
Maillet, M. et Mme Cléophas Bilo-

deau, M. et Mme Jules Landry, M.
Réal Turcotte, M. et Mme Al-
phonse Landry, Famille Alfred

Rhéaume, M. J.-B. Gendron, Mlle
Yvonne Blouin, M. et Mme Emile

Napert, M. et Mme J.-B, Blouin,
M. et Mme Ant. Turmel, V. et
Mme E. Rhéaume, M. et Mme I-
rénée Giguère, M, et Mme L, Fer.
ron, M. et Mme Jean-T. Lacroix,
M. JL. Drouin, Famille Edmond
Bolduc, M. et Mme Ludger Bilo-
deau, M. et Mme Joseph Lavalliè-

AGENTS DEMANDES
Augmentez Vos profits. Vendez

à temps libre 200 Produits Jito
garantis. Ventes faciles, com-

mandes répétées. Accordons terri-
toire exclusif. Aucun risque. Tren-
te jours d’essai GRATIS. Pour

renseignements, catalogue, écri-

vez à: CIE JITO, B.P. 10, Station
T, Montréal.

  Ste-Marie tel 17

 

Communiqué

DECLARATION

L'Union Créditiste des Electeurs

ne fait aucune fusion ni aucune al-

liance avec aucun parti politique. Sa

formule est complètement diffé-

rente de celle de tout parti. Elle

conçoit uh député, done un candi-

dat, comme un homme des électeurs,

et non comme un homme de parti.

Le député des électeurs doit pren-

dre ses décisions politiques avec ses

électeurs et non dans un caucus de

parti. Il est donc impossible à l’U-

nion Créditiste des Electeurs de

s'allier avec des groupes dont le

souci principal est le candidat et

non l’électeurs.
Cette formule politique est com-

prise et adoptée par tous les cré-

ditistes, et ils continuent dans la

même voie en temps d’élections
comme entre les élections. Le Cré-

dit Social est leur formule économi-

que et l’Union des Electeurs leur

formule économique et l’Union des
Electeurs leur formule politique,

Signé Louis EVEN,
J.-E. Grégoire,

Gilberte Côté.

Le 2 mai 1945
 

re, M, et Mme Herm. Drouin Mme

J.A. Beaulieu, Mme Honoré La-

brecque, M. et Mme René Savole,
M, et Mme J.-T. Fecteau, Notai-
re et Mme Arthur Pelchat, M. et

- = ra Are

jt Di vue, J.A. Faucher e” famil.

le, M. ét Mme Gonzagué Lebel, M.

et Mme Alfred Bilodeau, M. Ra-

oul Rhéaume, Maison C. Chassé

et Fils, M. et Milles Garant Fa-

mille, Jos. Poulin, M, et Mme La-

val Turmel, M, et Mme W.E. Bro-

chu, Mlles R. et V. Fournier, M.

et Mme Edmond Girard, M. et

Mme Jean Ferland, M. et Mme L.

Lamontagne, Mlle Madeleine Gal-

lagher, M. et Mme Roland Bisson

M. Maurice Lehouillier, M. et

Mme Léopold Bilodpu, M. et

Mme Armand Poulin, M. Benoit

Poulin, Dr. Rolland Giguère, J.N,

Doyon et Fils, M. et Mme Jean-M.
Poulin, M. et Mme Robert Savole

M. et Mme Arthur Chateauneuf,

Mme Joseph Marcoux, Mlle SI-

monne Beaulieu, M. et Mme Gé-

rard Ferland, M. et Mme Jacques

Lacroix, M. et Mme Honorlus

Cloutier, M. et Mme J.G. Morin,

M. et Mme Joseph Corriveau, Fa-
mille Arthur Giguêre, M. et Mme

Marcel Marcoux, Mme Henri La-
croix, Mlle Annie Giroux, La fa-

mille Jérémie Ouellet, La famille
Maurice Paré, Mme Sédécias Va-

chon et famille, M. et Mme LP.

Lacroix, M. et Mme Ernest Jac-

ques, M et Mme Léopoli Lachan-
ce, M. tt Mme CH. Couture,
Mme Albert Maillet, M. et Mme

Alonzo Bilodeau, M, et Mme Phi-

lias Pelchet, de Scott Jonction,

M. et Mme Antonio Rhéaume de

Québec, James J. Hearn et Fa- Mme Jules Ferland, Dr et Mme L. mille de New-York, Abbé Gilles  

SANS SUCRE

 

E
a

Gâteau aux pêches
234 tasses farine à

Gâteau tamisée
24 c. àà pat thé Poudre

e ‘Magic’
Hc. à thé sel
46 tasse ehortening

§ Tamisez enge
Ingrédients sombDenalole3 shorten

sus et entre leg Ea,

ng en crème,

ges. 2 nvFABRICATION canAD am wyIENNE pS NOAEE 
 

Véronneau, de Sherbrooke, La
cie Mfr de Balais Enr., M, et Mme

Gérard Martin Ste-Anne de la

Pocatiére, Les Chevaliers de Co-

lomb de St-Elzéar de Beauce, M.

et Mme Cyrille Vachon de Bath

Maine, M. et Mme Jacques Lan-

dry de Québec, Henri Lafontaine

sec. particulier du Ministére de

la Voirle.

Affiliations aux messes

Ste-Marie: M. et Mme Jos. E.

Poulin, M. et Mme Ernest Carette

Milles Edmond Gagné, M. et Mme  

C. Landry, Milles E. et A. Gagnon,

M. et Mme Eug. Savoie, Mme J.

Bisson, M. et Mme Joseph Dulac

M. et Mme Léo Giguère, La Fa-

mille James Gallagher, Milles E.

et A. Garant, M. et Mme Augus-
te Drouin,

De Montréal: J. Bourbonnais,
M. J.-E. Plourde, de St-Anselme,

M. et Mme J.-B. Cadrin, de Scott,

PH. Giroux de Québec, M. et

Mme Ed. Catafard,

(Suite à la dernière page)
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LES ALLOCATIONS FAMILIALES
ET L’'IMPÔT SUR LE REVENU

CE annonce aidera le public à comprendre
+ les rapports qui existent entre les allocations

familiales et les dégrèvements d'impôt sur le revenu
pourles enfants à charge, Les allocations familiales
sont payables à partir du 1er juillet 1945, et l’en-
registrement des enfants est maintenant commencé.

La Loi des allocations familiales a été conçue en
vue d'aider à rétablir l'équilibre des chances de
succès pour tous les enfants et, quand la Loi a été
votée, le Parlement a approuvé ce principe queper-
sonne ne devrait bénéficier à la fois des allocations
familiales et d’un dégrèvement complet d’impôt
pour un même enfant, La Loi de l'impôt de guerre
sur le revenu sera modifiée en ce sens. Toutefois, en
attendant, le Gouvernement se propose, pourles six

derniers mois de 1945 durant lesquels les alloca-
tions familiales seront payables, d'éliminer le dou-
ble emploi des avantages pécuniaires, en ajustant
les dégrèvements d’impôt pour les enfants à charge.

Il est juste que les parents ayant un petit revenu
bénéficient pleinement des allocations familiales.
Cependant, ceux dontle revenu n’excède pas $3,000
retireront des avantages partiels.

Le tableau ci-dessous illustre la façon dont le
gouvernement se propose d'effectuer les rajuste-
ments, en regard de l'impôt. Afin de simplifier les
choses, les avantages dont profiteront les contri-
buables à divers niveaux de revenu sont représentés
par un pourcentage. Ce tabieau montre que:

 

(a) Les chefs de familles, dont le revenu
en 1945 sera de $1200 ou moins, pro-
fiteront du plein montant des allocations
familiales reçues. Comme ils ne payent
pas d'impôt sur le revenu,il ne saurait y
avoir double emploi des avantages pécu-
niaires.
(5) Les chefs de familles, dontle revenu
en 1945 sera supérieur à $1200, mais
n'excédera pas $3,000, conserveront, de

TABLEAU DES RAJUSTEMENTS POUR 1945

REVENU IMPOSABLE

$1200 ou moins

Pourcentage des allocations familiales dont
profiteront les contribuables, en plus des
présents dégrèvements d'impôt sur le

revenu pour 1945.

cee ee eee. 100%

fait, la pleine valeur de leurs présents
dégrèvements d'impôt sur le revenu, en
plus d'un pourcentage de leurs alloca-
tions familiales.
(c) Les chefs de familles, dontle revenu
excédera $3,000, conserveront leurs
pleins dégrèvements d'impôt sur le re-
venu pourleurs enfants, s’ils ne reçoivent
pas d’ailocations familiales. Toutefois,
ces personnes peuvent s'inscrire aux
allocations familiales, par mesure de
précaution au cas d’une diminution de
revenu plus tard, ce quiles placerait dans

Au-dessus de $

sc

ob

.

bé

dé

dé

sé

.

1200 mais n’excédant pas $1400 90%
4 sé .14300  "‘ 1600 809% des

1600  * ‘ “ 1800 70% allocations
1800  ““ “ “ 2000 609% familiales
2000 “+ ‘2200 50% réellement
2200 * “ 2400 40% reçues
24300 * ‘ “ 2600 30% en

2660 * * “ 2800 20% 1945
2600 © “ “ 3000 10%
3000 0%

une catégorie où ils pourraient profiter
des allocations familiales. Donc, si votre
revenu dépasse $3,000, les dégrèvements
d'impôt sur le revenu pour vus enfants
à charge seront réduits du plein montant
de vos allocations familiales.  NOTE:—Ce tableau vise les personnes mariées ct autres qui sont considérées commttelles pourles

finsde l'impôt sur le revenu. Dans la capita!
régional des Allocations Fimi!isies, des tableaux spéciaux préparés à l'intention des membres des
forces armiées, ainsi que du putir nombre de célibataires qui ont pris des enfants à charge, sans avoir
fe statut de persounes mariées pour les fns de l'impôt sur le revenu.

 

sle de chaque province, on peut se procurer, du Directeur

 

Les allocations familiales seront
> .

payees en entier

Dans tous les cas, les personnes admissibles qui auront
demandé les allocations familiales, recevront le plein

montant des allocations, chaque inois. Voyez l'échelle
ci-dessous:

ÉCHELLE DES PAYEMENTS MENSUELS POUR

LES QUATRE PREMIERS ENFANTS

Pour chaque enfant,
Au-dessous de 6 ans. . + +. ©
De 6 à 9 ans (inclusivement) . 6.00
De 10 à 12 ans (inclusivement) .
De 13 à 15 ans (inclusivement) . 8.00

Dansles familles où il y a plus de quatre enfants au-

dessous de 16 ans, les allocations men'suelles pour

chaque enfant, après le quatrième enfant, seront

réduites, conformément aux dispositions de la Loi

des allocations familiales.

En autant que possible et pour effectuer les rajustements

nécessaires en vue d'éviter le double emplui des avantages

pécuniaires, les retenues courantes de l'impôt à la source

même du revenu seront rajustées de manière à tenir

compte de la nouvelle situation du contribuable, à partir

du momentoù les allocations familiales seront payables,

afin d'éviter quecelui-ci ne soit obligé de verser à l'impôt

une somme considérable à la fin de l'année.

LES ALLOCATIONS FAMILIALES NE SONT PAS

SUJETTES À L'IMPOT

Nous désitons attirer particulièrement l'attention du

public sur le fait que les revenus mentionnés dans le ta-

bleau ci-haut sont des revenus imposables et que, par con-

séquent, les sommes reçues sous forme d'allocations

familiales ne doivent pas être ajoutées au revenu du con-

tribuable, car les allocations familiales ne sont pas

sujettes à l’impôt.

Les allocations familiales sont payables en sus des in-

demnités aux personnes à charge des combattants, et des

pensions militaires.
Pour les enfants qui seront enregistrés après le ler

juillet 1945, les allocations familiales seront payables à

artir du mois suivant l'enregistrement. Les allocations

Fmiliales ne sont pas rétroactives.

Publié par autorité de

l'hon. BROOKE CLAXTON, ministre,

Ministère delaSanté nationale et du Bien-être social, à Ottawa

 

ETUDIEZ CES DEUX EXEMPLES

1. Famille avec deux enfants de 6 et 8 ans,

ayent un revenu total de $1200 en 1945.  ALLOCATIONS POUR SIX MOIS EN 1945

Premier enfant . . . $36.00 :
Deuxième enfant . . 36.00 i

$72.00 1

Comme cette famille n'a pas à réclamer des dégrè-
vements d'impôt, elle recevra la sommetotale sus-

mentionnée et elle en bénéficiera pleinement.

 

 

 

 

2. Famille avec deux enfants de 6 et 8 ans, ayant
un revenu total de $1950 en 1945,

ALLOCATIONS POUR SiX MOIS EN 1945

Premier enfant . . . $36.00
Deuxième enfant . . 36.00

 $72.00
 

Somme remboursable, représen-
tant la diminution des dégrève-
ments d'impôt sur le revenu . 28.80

  
Somme à garder (66%, voir le |
tableau) eee eee.

 

 

 

ENREGISTREZ VOS ENFANTS DES MAINTENANT

Si vous avezl'intention de vous enregistrer aux

allocations familiales, ne retardez pas davan-

tage. Veuillez remplir les formules etles retour-

ner par la poste. Vous pouvez vous procurer

des formules au plus proche bureau de poste.  
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8T-JOSEPH BEAUCE

M. l’abbé J. Houde est allé à Ste-

Croix de Lotbinière, lundi, à l’occa-

sion des funérailles de son neveu,

décédé subitement, à l’âge de 25

ans.
M. l'abbé Léon Bernier est allé à

Montmagny, au chevet de sa mère

gravement malade.

M. Laurent Lagueux, de Québec,

était de passage parmi nous la se-

maine dernière,

M. Paul Cherillas, de Montréal,

est revenu dans notre localité pour  

 

 

quelque temps.

Mme Joseph Lambert était de

passage à Québec au cours de la

semaine dernière.

Mme Louis Simard, de St-Côme,

ua rendu visite à sa soeur, Mme Wil-

vrid Giguère, récemment.

M. et Mme Raoul Gosselin, ainsi

que M, Thommy Lessard, de Qué-

bec, étajent en promenade ici, di-

manche dernier.

Mile Thérèse Giguère, de Qué-

bec, visitait ses parents, M. et Mme

 

 
 

étoiles.

“Le Ciel 

Théâtre Français
864 rue St-Valier

Dimanche, 13 mai. à mardi, 15 mai
Le meilleur film de l’année

L’HISTOIRE D’UN BON CURE

BING CROSBY

dans

ce ° 9,

Going my way
avec

BARRR FITZGERALD
et

RISE STEVENS

Contralto du Metropolitan Opera
Aussi

“OKLAHOMA” avec James Cagney
“BLOCKED TRAIL” avec Les Trois Mousquetaires

Mercredi, 16 mai,
BETTE DAVIVS CHARLES BOYER

La beauté de cette histoire d'amour...
, Vivront à jamais dans votre souvenir !

Québec

à samedi, 19 mai

le brillant de ces

et Toi”   
 

 

Théâtre

CARMEN

Prochainement:

Wayne;

 

621 rue St-Jean
Dimanche à mardi, 13-15 mai
Une brillante comédie musicale

EN COULEURS
MIRANDA.
WILLIAM BENDIX

dans

“Greenwhich Village’
avec

la sensationnelle nouvelle étoile

VIVIAN BLAINE (The Cherry Blonde)

2e grande vue
FRANCHOT TONE, ELLA RAINES

dans

“Phantom Lady”

“MIRAGE D'AMOUR”, Nino Martini;
“FOLIES BERGERE”, Maurice Chevalier:
“FEMME OU DEMON”, Marlene Dietrich, John

“EVE A COMMENCE”, Deanna Durbin;
“LE FANTOME DE L’OPERA”, en couleurs.

 

Clasic
Québec

DON AMECHE,

 
 

 

 

 

Ste-Marie Machine Shop Enr.
Propriétaire: Octave Boivin

Soudure au Gaz Electrique:

Machine à souder portative:

Travaux en fer de tous genres:

id

   
 

 

avec THEATRE ST-GEORGES

Vendredi - Samedi : 12-12 mai

LE CIEL ET TOI
(version francaise)

avec Bette Davis, Charles Boyer.

Dimanche :

DOUBLE CRIME SUR LA LIGNE MAGINOT
avec Victor Francen, Vera Korène.

Lundi - Mardj : 14-15 mai

STAR MAKER

Bing Crosby, Louise Campbell.

Mercredi - Jeudi : 16-17 mai

EVE OF ST. MARK
avec Anne Baxter, William Eythe,

Le Samedi et le Dimanche, en matinée :

13 mai

2.30 hres.   
 

A VENDRE
6 ruches a vendre avce tout le

matériel agricole, S'adresser a:

Frénée Provost,

Ste-Marie, Bee
 

Alphonse Giguere, au début de la

semaine.

M. et Mme Adalbert Cliche ont

passé quelques jours à Québec.

M. et Mme Raymond Jacques ont

possé le dimanche à Charny, en vi-

site chez M. et Mme Léger Lessard.

M. Julien Audet, de Québec, a vi-

sité son père, M. Cléophas Audet,

au début de la semaine.

M. et Mme Irénée Bolduc, de

Bienville, chez M. Thos, "Jacques

Tardif, derniérement.

M. et Mme Emile Cantin, leurs

cnfants Claudette et Nicole, nous

quitteront prochainement pour al-

ler demeurer à Ste-Justine.

M, Gilles Garon nous quitte éga-

lement pour aller demeurer à Ste-

Justine.

Noël Lessard est allé demeurer

à Ste-Justine.

M. et Mme Chs-Edouard Doyon

sont allés demeurer à Scott.

M. et Mme Jean-Louis Grondin

nous quittent pour demeurer à

Scott.

M. Antonio Vachon nous quitte

également pour aller demeurer à

Scott.

Sur latombe de M. Rédempteur

(suite de la page 5)
Tributs Floraux

Les directeurs des Boîtes Ex-

celsior, Maison Charles Chassé,

Henri Bonneville, René Vincent,
Miville Labrecque, Armando

Blouin, Léonidas Sylvain, Arthur

Marcoux, Wilfrid Avard, Emery

Dulae, La Maison J.A. Vachon et

Fils Enr. Famille Louis Vachon,

La Famille Vachon,

De Québec: L’Association des

Boulangers et Patissiers de la Pro

vince de Québec, René Jobin, Ju-
les Mercier, J. Parent, M. St-Lau-

rent, Pony Brand, de Montréal,

Milles Lucienne Bisson, Division

du Cellophane Canadian Indus-
tries.

De Chambly: Alfred Gagné.

A Toronto: E.S. Fletcher.

De Edmondton M. et Mme R.

Hélie et Famille.

De Yellow Knife: R. Holnes, R.

O’Brien, C, Desson, Yellowknife
Friend’s.

Télégrammes de sympathies

De Québec: Jos. Vaillancourt,

Rév. Père J. Paré Ville Manrèse,
Louis L. Hudon, Standard Brand,

Plessisville: M, et Mme Raoul

Carrier. M. et Mme E. Vincent et
Famille.

Montréal: E.

Hood Flour Mills.
Hébert, Robin

 

“LE GUIDE”, JEUDI, 10 MAI 1945

M. et Mme R. Lalande, secré-

taire de l’Honorable Albiny Pa-

quette, de Québec, visitaient M. et

Mme Jean-M. Carette mercredi

dernier.

M. Roch Poulin de Québec é-
tait de passage a Ste-Marie ré-
cement,

M. et Mme Alexandre Fournier

ainsi que M. Léon Dufresne ac-
compagné de Mlle Francoise Lai-
né de Québec ont rendu visite a
M. et Mme Jean-M, Carette jeudi
dernier.

M. Albert Faucher, professeur

à l'Université Laval, de Québec,
était à Ste-Marie et Sts-Anges en
fin de semaine dernière,
M. Alexandre Gagné de Québec

 

Ste-Marie, Beauce

 

visitait sa famille samedi der-

nier.

Mtre Philippe Ferland de Qué-
bec a passé la fin de semaine à
Ste-Marie, où il a visité ses nom-
breux parents.

Mle Thérèse Lachance de Qué-

bec visitait sa mère, Mme Arthur
Lachance dimanche dernier.

M. Joseph Gosselin de Chicou-

timi visitait ses parents M. et

Mme Alfred Gosselin de Ste-Ma-
rie,

Mlle Thérèse Delagrave ainsi

que Mme Durocher visitaient M,

et Mme Alex. Delagrave.

Mme Maurice Gagnon et Paul

St-Hilaire étaient chez leurs pa-

rents M. et Mme Adélard St-Hi-

laire.
 

Madawaska: M, et Mme Lau-
rent Savoie.

Sherbrooke: Mme G. Veronneau.

Brockville: Capitaine Frs, Gi-

roux.

Bath Maine: Cyrille Vachon.

Vancouver: Bernard Day, Mme

Vichy.

Sympathies

M. J.-E, Drouin, M. et Mme A.

Delagrave, M, André Cliche, M. et

Mme Chs. Carter, M, Alfred Bilo-
deau et Mme Augustin Girard, M.

Eug. Gagnon, Dr et Mme Chenel,

Mlle Aliette Drouin, Mme Honoré

Giroux M. et Mme L.A. Ferland,
M. et Mme Art. Carette, M, et

Gagnon, Corp. de Cadet Ste-Ma-

rie, M. et Mme Joseph Carette,
M, et Mme Siméon Lacasse, M. et
Mme Alphé Bilodeau, M. et Mme

R. Lacasse, M. Liniére  Giguère,
Mme Joseph Parent, M. et Mme

Maurice Roy. M. Réal Bilodeau,

Mlle Marthe Landry, M. et Mme

Ls. Audet, M. et Mme Christophe

Bisson, M. J. Vachon, M. et Mme

Jos. Larochelle, M. et Mme Léo

Bernier, M. et Mme Henri Bonne-

ville, J. Alonzo Goulet et Frères,
M. et Mme Chénard. Mme J.R.

Lessard, M. Jean Morissette, M.

Antonio Labbé, M. Camille Tur-
mel, Dr. J.-E, Dionne, Abbé F.X.
Leclerc, M. et Mme Edgar Mercier

Cong. Notre-Dame Ste-Marie, M.
et Mme Viateur Faucher, M. et

Mme Thomas Labbé, Mme Alp.

Morin, R. Vachon, M. et Mme R.
Fontaine, M. et Mme D. Bolduc,

M. et Mme Jules Drouin, M. et

Mme Roméo Guay, M. et MmeLs.

Parent, Mlles Dupuis, M, et Mme

L. Lehouillier, Dr et Mme W. Jac- 
M. et Mme H. Grenier, M. J.-P.

Carette, M, et Mme Roger Cha-
teauneuf, M. et Mme Paul Mar-

coux, M. et Mme Irénée Bonne-

ville, M, et Mme Alp. Cloutier, M.

Nap. Drouin, Mile Laure Doyon,

M. J.-E. Perron, M. et Mme Arm.
Bilodeau, peintre, M. et Mme Er-
nest Ferland, Mlle Getmaine Tur-
cotte, Les Fréres du Collège de

Ste-Marie, Abbé Gaston Giroux,
Joseph et Gérard Boivin, M. et

Mme Ephrem Vallée, M, et Mme

Aimé Maheux, M. et Mme Honoré
Labrecque, M. Joseph Rouleau, M.

et Mme Alp. Gilbert, Major et

Mme H, L'Heureux, M. et Mme 
Mme Chs.A. Crête, M. et MmeEd.|

 

Benoit Faucher, M. et Mme Tan-

crède Bilodeau, M. Daniel Voyer,

M. et Mme Stan. Perreault, Mme

Octave Thivierge, Mme Vve Alf.

Roberge, Famille Ed. Nolin, M, et
Mme Adélard St-Hilaire, Mlle

Thérèse Giguère, La famille P.-E.
Pelchat.

De Québec: Le Ministère de la

Voirie Prov., de Québec, M. Nap.
Lavoie, R. Gauthier, Geo.-Octave

Poulin, St-Martin, Emile Laflam-
me Ste-Germaine, M. et Mme G,

Boulanger, Québec, M. et Mme
Art. Therrien de St-Patrice M. et

Mme Ant. Fillion, de St-Patrice,

M. et Mme Cyrile Lacombe Qué-

bec, M, et Mme Roméo Landry,

Mlle Françoise Carette Québec,

M. et Mme Léonard Fournier de

St-Henri M. et Mme Joseph Na-

pert St-Sylvestre, Mlle Emeline
Savoie Manchester, M. et Mme L.

Drapeau de Scott, M, Dorvigny

Ferland de St-Elzéar, M. Henri

Renault de Beauceville, Famille

G. Turcotte Vallée-Jct, Mme Nar-

cisse Lessard de St-Elzéar, M. et

Mme Côme Gérard Descham-

Sans doute, Dieu

À la mère d’un enfant prodigue
Des oeillets unis à des roses
Forment l’humble gerbe embaumée
Sur laquelle mes lèvres je pose
Et que je t'offre, maman aimée. j

Ces fleurs sont le vrai témoignage
De l'amour que pour toi je porte,
Et c’est pour t’en rendre hommage
Qu’en ce jour on te les apporte.

tu as imploré
Pour celui qui t'a abandonnée
Car au fond du coeur de l’infortuné
Le repentir s’est soudain éveillé.

Pardonne-moi, ma mère chérie,
D'avoir très souvent bien mal agi
Malgré tes conseils et tes avis,
Puisque je me suis repenti.

J'avais cru pouvoir vivre sans toi :
Sans toi, je ne peux y parvenir;
Et c’est encore sous ton humble toit
Que j'aimerais tant à revenir.

Sur un signe de toi, j’accourrai
Pour ne plus, cette fois, te quitter;
Et c'est dans mes bras que je voudrai
Voir tes yeux pour toujours se fermer...

Luc de Lauzon
 

GHÉMÉDINE,
A Ste-Hénédine, le 12 mai, à 9

heures sera chanté le service du

soldat G.-Henri Dion, fils de M. et
 

bault, Appleford Paper Products

Toronto, Famille G. Couture Val-

lée Jct, M. et Mme Antoni Poulin

Montréal, M. Jos. Leblanc Cap
de la Madeleine, M. JA. Rous-
seau Vallée-Jet, Milles Marg. et
Yollande Marchand Nicolet, M. et

Mme Philippe Therrien St-Patri-

ce M, et Mme Irénée Blais St-Syl-

vestre, M. J. Laflamme and Son

Montréal, M. et Mme Stanislas

Bourgeault de Québec, T.J, Moore

Co. Québec, P.C. Bussières Qué-
bec, Abbé Arthur Beaudoin Ste-

Anne de la Pocatière, Bakers E-

quipment Montréal, Le Jourdain

de Québec, L'Abbé Eug. Mathieu

Québec, Abbé P.-E. Crépeault de

Québec, M, et Mme Alp. Morin

St-Sylvestre, Mlle Mary Murns St

Malachie, M. et Mme Herm. Ther-

rien Berlin, M. Alfred Grenier de

St-Elzéar, M. et Mme Art, Caudet

St-Grégoire, Adéle et Anne Va-

chon de Peoria Isle, Jos. Coté
Berlin, Thérése Turcotte Vallée-

Jet, M. et Mme PR. Bélanger, Ca-

lifornie, M. et Mme Norbert Ther-

rien de Bnston, Sr St-Pierre Cé-

lestin de la Congrégation Notre- Dame du P.S.

Mme Eloi Dion de Ste-Hénédine.
Nos sincères condoléances,

“Sauvons la famille

par l’éducation”

 

 

ATTENTION
 

J’avise tous mes clients que
j'ai en main de la peinture inté-
rieur et extérieur et peinture à
plancher.

Aussi meubles usagé et neuf.

JOS A. FAUCHER
284 Notre-Dame

Ste-Marie, Beauce

A VENDRE

Un auto-tracteur Ford. Un
engin Fairbank 3% forces avec
générateur pour éclairage sur
la ferme. Une moulange neuve
avec blutoir pour la farine mo-
déle pour moudre avec engin i
gasoline de 4 a 5 forces, 24 pas-
ses (tamis) pour crible ou bat-
teuse, Chassis neuf avec portes
pour garage ou maison, Un Che-
vrolet Cabriolet de Luxe très
propre 6 bons pneus. Un coffre
d'outil, Manches. Chalumaux
de bois, etc. Aussi moulin à scie
ct à farine.

S'adressez à :

J. MAHEUX (Blanchet)
St-Frédéric Co. Beauce
 

ques, M. et Mme Eddy Bélanger,

 

 

 

  

  

    

-

BRASSERIE DOW - MONTRÉAL

 Il en reste un...

a abattre!
Après l’Italie, c’est maintenant l'Allemagne qui court
au désastre. Les hordes nazies et fascistes ont cessé
d'imposer leurs volontés aux peuples asservis. Mais il
reste leJapon! Maintenant quela paix pointeà l'horizon,
il ne faut pas oublier qu'elle ne sera assurée définitive-
ment que lorsque le Nippon aura été écrasé—quelorsque

  
les derniers vestiges de son barbarisme diabolique auront
été détruits à jamais. Ce sera une tâche ardue, mais nous
ne devons pas relâcher nos efforts un instant avant de
l'avoir menée à bien.

 
  
  

 

 

 —HOMMAGES A NOS MERES!
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